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Har’el = Montagne du Seigneur 

Les 30 ans du Centre Biblique Har’el 
Gérard BLAIS 

 

Nous introduisons ce numéro spécial du Bulletin Har’el avec la photo la plus spectaculaire 
que nous possédons dans nos archives : la visite de la grotte No 1 de Qumran. C’est la grot-
te dans laquelle, en 1947, un jeune berger a trouvé le trésor inestimable des Manuscrits de 
la mer Morte. Cette grotte est inaccessible au grand public mais… nous avons eu la chance 
d’y accéder en 2013 !  
 
Voilà donc une photo originale, comme entrée en matière, pour souligner les 30 ans d’exis-
tence du CBH. Contre vents et marées, malgré les nombreuses menaces de fermeture, 
malgré même la pandémie de la Covid-19, le CBH a résisté et il est toujours actif. Appuyés 
par un solide conseil d’administration, nous préparons l’avenir. Les deux fondateurs du 
CBH, Lina Dubois et Gérard Blais, sont toujours à l’œuvre, et avec le même enthousiasme 
qu’à la fondation. En ce qui me regarde, lorsque les projets, mis en attente à cause de la 
pandémie, auront été réalisés, je chanterai mon « Nunc Dimittis » ! 
 

Dans ce numéro, nous évoquons en mots et en photos cette belle aventure du CBH : 
1. Histoire et spécificité du CBH        2. Des administrateurs dévoués  
3. Des collaborations multiples        4. Des supporteurs généreux  

CBH – Téléphone 
 

(418) 456-8813 

Grotte  No 1  de Qumran 
Le 03 octobre 2013 

Photographe : Lina DUBOIS  (en mortaise) 
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Le CBH a 30 ans 
Gérard BLAIS 

Histoire et spécificité  
 
Le Centre Biblique Har’el a été fondé au Campus Notre-
Dame-de-Foy, un Cégep privé, dans la banlieue de la ville de 
Québec. Cette fondation faisait suite à une recommandation 
du Groupe de Travail (GT-25) à la Direction du Campus 
Notre-Dame-de-Foy, en 1990 : « Pour contribuer à la visibilité 
du Campus, le comité GT-25 appuie la demande faite pour la 
création d’un Centre Biblique, à la Résidence De-La-Salle. »  
 
Le CBH a été inauguré le 22 octobre 1991 dans l’ancienne 
chapelle de la Résidence De-La-Salle. À leur départ, les 
Frères des Écoles Chrétiennes avaient gracieusement mis 
cette chapele à notre disposition. L’espace, la beauté et la 
commodité de ce lieu en ont fait un endroit de rêve pour 
organiser nos premières activités bibliques.  
 
Le but du Centre Biblique Har’el consiste à promouvoir la 
connaissance de la Bible en interprétant l’héritage chrétien à 
la lumière du Judaïsme. C’est le frère Jean-Paul Desbiens, ex-
DG du CNDF, qui avait synthétisé la mission du CBH avec la 
formule suivante : « Proposer une lecture juive de la Bible. »  
 
Cela dit, le CBH n’a jamais été un centre de recherches sa-
vantes, mais plutôt un centre d’expérimentation. Au fil des 
ans, le CBH a mis sur pied de multiples approches de la Bible 
à travers l’étude des langues (grec et hébreu), les danses 
juives, les marionnettes, la philatélie, les Seder, les Cara-
vanes, les stages au kibboutz, le Camino de Compostella, le 
Gospel Trail, les sessions sur le Judaïsme, etc. Le CBH est 
aussi un centre de vulgarisation biblique grâce à ses multiples 
publications : le  Bulletin Har’el, le Furet Biblique, les Fiches 
Bibliques, la Bible Olographe, et l’édition de nombreux livres. 
 
Le CBH a failli disparaître à quelques reprises. Il a survécu 
grâce à la ténacité des 35 personnes qui ont travaillé au CBH 
ou siégé sur le Conseil d’administration. Le CBH a survécu 
aussi grâce à l’appui généreux des amis du CBH et des com-
munautés religieuses que nous remercions de tout cœur. 
C’est donc dans l’allégresse que nous célébrons notre 30e 
année d’existence ! 
 

PREMIER CONSEIL D’ADMINISTRATION -1991 
GÉRARD BLAIS, GILLES DROLET, JEAN GROU 

LINA DUBOIS & JEAN CHOQUETTE 

Les polissons du ciel 
Alain RATTÉ 

Regardez les oiseaux du ciel ! 
 
Il y a beaucoup d’oiseaux en Israël ! Il s’agit d’un endroit privilé-
gié pour les ornithologues. Je ne le savais pas avant de vivre l’ex-
périence du Gospel Trail, au printemps 2018 : une marche d’une 
semaine, en Galilée, au nord d’Israël. Cela a piqué ma curiosité. 
 
Plusieurs espèces d’oiseaux parcourent le corridor constitué par 
Israël et la Cisjordanie. Tous ces oiseaux circulent notamment 
dans la vallée du Jourdain, au printemps et à l’automne. On es-
time à un demi-milliard le nombre d’oiseaux y transitant pendant 
leur migration. Vous avez bien lu : 500 millions ! Chaque année, 
la région accueille sur son territoire 17 espèces d’oiseaux migra-
teurs au km2. Soit 8 fois plus que l’Angleterre et 40 fois plus que 
l’Égypte ! Ce record est lié à sa situation géographique excep-
tionnelle, aux confins de l’Europe, de l’Afrique et de l’Asie.  
  
Cette migration spectaculaire cause bien des problèmes. Pen-
sons d’abord aux travaux liés à l’agriculture. Pour faire face à 
cette difficulté, des agriculteurs ont créé une coopérative pour 
nourrir ces oiseaux de passage, afin qu’ils puissent continuer leur 
migration… sans tout ravager ! L’autre problème, ce sont les 
accidents d’avion dus aux collisions avec les oiseaux. Pour les 
éviter, l’armée de l’air scanne en continu le ciel du pays pour 
transmettre en direct des informations aux pilotes s’approchant 
du territoire. 
 
Pour le croyant aimant à porter un second regard sur toutes 
choses, cette présence de la gent ailée, si massive, aide à com-
prendre l’enseignement véhiculé dans la Bible. On pense au mé-
tier de l’oiseleur qui a pour fonction d’attraper les oiseaux avec 
son filet afin de protéger ses semences. Mais déjà, dans l’Ancien 
Testament, c’est l’indomptable et polisson petit volatile qui sert 
de modèle. Voici une belle leçon de confiance. « Qui donc pré-
pare au corbeau sa nourriture quand ses petits crient vers Dieu 
et titubent d’inanition ? » (Job 38, 41) Cette confiance un peu 
‘bête’, dirait-on, est commune à tous les animaux : 

« Les lions rugissent après leur proie 
Et réclament à Dieu leur nourriture. (…) 
Tous comptent sur toi 
pour leur donner en temps voulu la nourriture : 
tu donnes, ils ramassent ; 
tu ouvres ta main, ils se rassasient. » 

(Psaume 104, 21.27-28) 
 
Étrange paradoxe : la Parole de Dieu enseignant une éthique de la 
confiance au genre animal ! L’être humain doit s’inspirer de cette 
confiance dont on pourrait dire qu’elle est déjà présente dans 
toute la nature. Par sa stabilité même, elle suscite la confiance et 
la sème en nos coeurs. 
 
Dans les Évangiles, c’est tout naturellement que Jésus de Naza-
reth nous rappelle l’exemple de ces petits polissons du ciel qui 
« ne sèment ni ne moissonnent », « n'amassent rien dans des 
greniers ». Confiance ! Confiance ! Ne valez-vous pas plus que les 
oiseaux ? Ne vend-on pas cinq passereaux pour deux sous ? Cepen-
dant, aucun d'eux n'est oublié devant Dieu. 
 
Si nous devions transposer cette disposition spirituelle pour 
souligner le 30ème anniversaire du Centre Biblique Har’el, il fau-
drait bien surmultiplier les ‘bravo’ et les ‘hourra’, mais sans ou-
blier de crier avec la gent ailée : confiance, confiance ! 
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Chronique Hébraïca 
 Lina DUBOIS     

 
 

  
 

 

 

 

 

 

 

« Ce jour-là, vous en ferez mémoire  
Et vous le fêterez comme une fête pour le Seigneur,  

Dans vos générations vous la fêterez,  
C’est un décret perpétuel ! » (Exode 12, 14) 

 
Hag saméah (fête joyeuse) à toi, Centre Biblique Har’el, pour ces 30 
années d’existence bien remplies ! Cette année jubilaire nous amène à 
réfléchir sur le sens de la fête dans la tradition biblique, en référence au 
mot hébraïque qui l’exprime : HAG ! Il existe plusieurs termes hébreux 
pour désigner la fête dans la Bible. Alors que le mot « Moed » désigne 
une convocation collective à date fixe, sorte de rendez-vous déterminé 
par Dieu pour son peuple, l’expression « Yom tov », quant à elle, réfère à 
un « bon jour » ou temps de réjouissance pour des fêtes tardives à carac-
tère historique (comme Pourim ou Hanoukka) sans l’appel à la sanctifica-
tion qui caractérise toutes les fêtes de la Torah. Dans l’usage biblique et 
rabbinique, le mot « Hag », dérivé de la racine « hagag », évoque l’idée de 
tourner, de danser en cercle (cf. Hadj en arabe), les premières fêtes ayant 
dû se caractériser par des danses autour d’un lieu sacré. Rite qui survit 
d’ailleurs dans deux fêtes juives où les fidèles « tournent » dans la syna-
gogue autour de la table (bimah) où est déposée la Torah : à Souccoth 
avec les plantes rituelles dans les mains puis à Simhat Torah, en dansant 
avec les rouleaux de la Torah.  
 
À l’origine, ce mot « hag » était réservé surtout aux fêtes de pèlerinage 
(Pessah - la Pâque - Shavouot - Pentecôte - et Souccoth - fête des Tentes) 
où l’on montait en pèlerinage à Jérusalem et il a fini par désigner la fête de 
Souccoth comme LA FÊTE (hag). Plus tard, l’emploi du mot a été étendu à 
l’ensemble des fêtes. Même aujourd’hui, on a l’habitude de se souhaiter 
« Hag saméah » (fête de joie) lors des fêtes juives en général. Un rappro-
chement linguistique se fait également avec le mot arabe « hadj » qui dé-
signe le pèlerinage à la Mecque où l’on « tourne » autour de la pierre 
noire (Kaaba). Les deux mots « hag » et « hadj » ont une même origine 
sémantique et évoquent l’idée de fêter et danser en tournoyant ! On se 
rappelle la cérémonie mystique des derviches tourneurs de l’Islam qui 
entrent, pour ainsi dire, en transe, afin de se rapprocher de Allah. 
 
Le mot « hag » nous invite donc à la fête, à la danse et à la joie de nos 30 
ans d’existence comme Centre Biblique. Un jour, une intuition est née 
d’interpréter, pour notre temps, l’héritage chrétien à la lumière de ses 
racines juives. Merci de vous unir à notre danse festive et, avec nous, en 
ce temps pascal, « Formez vos cortèges, rameaux en mains, jusqu’auprès de 
l’autel… et rendez grâce au Seigneur, car éternel est son Amour ! » (Psaume 
118, 27.29). Hag saméah jusqu’à cent vingt ans !  

Un GRAND MERCI ! 
Caractère GRAS souligné :  Club des 100 $ et + 

 

Période :  01er janvier au 25 mars 2021 
 

Danielle Lussier, Jacques Beaupré, France Brochu, Françoise Brochu, Florent Gau-
dreault, Georges Christman, Georgianne Blais, Gilles Viel, Jeannine Richard, Lucille 
Marsolais-Daigle, Marc Bergeron, Marcel Castonguay, Michel Boilard, Nicole Sené-
cal, Onil Godbout, Richard Giroux, Roger Porlier, Sœur Diane Carrier, Sœur Gisèle 
Losier, Sœur Suzanne Cayer, Solange Beaulieu, Véronique Lacroix, Yves Arseneault. 

 

Même pour le plus pe!t don, un MERCI du fond du cœur ! 

Découvrir nos sources ! 
 

L’idée d’un cercle de lecture de la Bible a germé dans le 
cœur de gens qui cherchaient un suivi aux parcours de 
cheminement chrétien Alpha et Ieschoua qu’ils venaient de 
vivre. Pourquoi ne pas lire la Bible en groupe ? 
 
La première rencontre du cercle de lecture biblique eut 
lieu le 06 novembre 2006 au presbytère Notre-Dame de 
Québec. Douze personnes formaient le premier noyau. 
L’abbé Jean-Marie Chamberland, curé de Notre-Dame de 
Québec, accompagnait alors le groupe.  
 
Monsieur Vincent Moffet, instigateur et animateur du grou-
pe, écrivait : « Nous avons terminé l'Apocalypse le 08 janvier 
2018 (114e rencontre), pour ensuite lire en rafale les psaumes 
restants. Le 09 avril de cette même année (117e), nous avons 
lu le psaume 150, et avons recommencé avec Genèse (1-3). » 
Quelle fidélité et quelle constance ! 
 
Le croirez-vous ? Le groupe chemine encore après tout ce 
temps. Les gens se sont succédés. Quelques fidèles de la 
première heure en font encore partie. Des gens sont pas-
sés. Quelques-uns nous attendent dans la gloire. Des per-
sonnes s’ajoutent de temps en temps, tant et si bien 
qu’onze personnes se réunissent fidèlement par conféren-
ce téléphonique, deux fois par mois, depuis le début de la 
pandémie de Covid-19. Le groupe ne fait pas de prosélytis-
me, mais il se veut ouvert à toute personne qui se sent à 
l’aise avec sa façon de lire et partager la Parole. 
 
Une rencontre, en personne ou au téléphone, commence 
toujours par un temps d’accueil mutuel et de nouvelles. Ne 
sommes-nous pas frères et sœurs en Jésus Christ, nous qui 
voulons lire la Bible en communion ecclésiale ? Puis, on 
entre dans la lecture priée et partagée en commençant par 
un psaume. Ensuite, commence la période de lecture pro-
prement dite au cours de laquelle chacun/chacune lit à tour 
de rôle un chapitre du livre où on est rendu. On arrête au 
bout de quelques chapitres pour partager et s’éclairer mu-
tuellement, faire des liens avec notre vie, notre culture, 
partager des objections ou des questionnements autant 
que de véritables professions de foi. Lecture et partage 
reprennent ainsi jusqu’à l’heure de terminer par la prière 
commune du Notre Père. Normalement, deux heures et 
demie par mois sont consacrées à cette lecture commune, 
en une seule rencontre s’il s’agit d’une rencontre en mode 
dit « présentiel » ou, en deux fois, s’il s’agit d’appels confé-
rence. 
 
La lecture de la Bible en groupe nous connecte à nos sour-
ces et nous permet d’y découvrir infiniment plus de ri-
chesses que lors d’une lecture solitaire. En voici un exem-
ple. Lors d’un arrêt après l’énumération d’une longue liste 
de noms, tous plus inconnus les uns que les autres, une 
participante s’émerveillait de ce que chacune de ces per-
sonnes soit importante aux yeux de Dieu. Voilà qui fait 
d’une page, ô combien aride, une véritable Parole de Dieu ! 
Le groupe de Notre-Dame de Québec n’a certainement 
pas le monopole de cette forme de lecture partagée et 
priée, mais il vous invite à vous joindre à d’autres pour 
entreprendre l’aventure de découvrir vos sources. 
 

Un cercle biblique 

Sr Hélène BASTARACHE 
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R.I.P. - Abbé Raymond Létourneau 

À l’aube de ses 86 ans, le 04 février 2021, est décé-
dé l’abbé Raymond Létourneau. Il fit partie de la 
Caravane biblique 2010. Il a toujours encouragé et 
soutenu de bon cœur le CBH. Qu’il repose en paix !  

 

Lire la Bible 
Dr Marc BERGERON 

En ce 30e anniversaire de la fondation du CBH, j’aimerais 
vous présenter simplement ma découverte du livre le plus ven-
du au monde : la Bible. Elle est composée de 73 livres et com-
prend, pour la Bible chrétienne, deux grandes divisions : l’An-
cien Testament (46 livres) et le Nouveau Testament (27 livres). 

 
La Bible débute avec le récit de la création du monde en six 

jours, et le repos divin, le septième jour. Nous y apprenons 
aussi le drame d’Adam et Ève qui ont « mangé » du fruit de 
l’arbre de la connaissance du bien et du mal : c’est l’histoire de 
la faute originelle et du péché qui est entré dans le monde.  

 
La Première Alliance conclue entre Dieu et Abraham, le père 

du peuple hébreu, verra sa réalisation avec l’arrivée d’Abraham 
en Canaan vers 1850 avant Jésus-Christ. C’est ainsi que la pro-
messe s’est réalisée : une terre d’accueil pour son peuple et une 
descendance nombreuse comme les étoiles du ciel. Pour les 
chrétiens, cette promesse se réalisera en Jésus, né de la lignée 
de David, à Bethléem en Judée. La Nouvelle Alliance débute avec 
la naissance de Jésus, soit 42 générations après la promesse 
faite à Abraham. Il est né de la Vierge Marie, sous l’action du 
Saint-Esprit. Lui, l’Agneau sans tache, a été crucifié comme victi-
me propitiatoire pour le rachat des péchés.  Le dernier livre de 
la Bible, l’Apocalypse, raconte la fin du monde tel que nous le 
connaissons, et l’instauration de la Jérusalem céleste.  

 
La Bible est un livre révélé et inspiré par Dieu. Pour qui 

s’en approche et s’en nourrit, elle agit comme une véritable 
thérapie de l’âme, apportant la paix, le bien-être, l’espoir et un 
chemin de vie. Étant donné le lien étroit qui existe entre un 
esprit sain et un corps sain, on peut même reconnaître les ef-
fets positifs de la lecture de la Bible pour l’équilibre de sa vie et 
l’opportunité de vivre plus longtemps ! En effet, on a découvert 
que l’interleukin-6, une hormone de l’inflammation, est plus 
basse chez les personnes altruistes et responsables, en compa-
raison avec d’autres individus plus négligents et égoïstes. 

 
Nous vivons tous, depuis un an, les effets néfastes de l’iso-

lement social engendré par la Covid-19 : dépressions nerveuses, 
divorces, dénatalité, suicides et maladies. Le temps est venu de 
développer entre nous des relations significatives pour amélio-
rer notre santé physique, psychologique et spirituelle. La lec-
ture de la Bible peut contribuer à cet équilibre. 

Caravane Biblique  - Israël 

Quelques pas de danses juives - 1992 

Campagne du Million $ 

No 1 Communautés Religieuses 188 002 $ 45 

No 2 Caravaniers 23 415 $ 179 

No 3 Amis du CBH 29 572 $ 225 

No 4 Clergé 113 545 $ 31 

No 5 Autres (Subventions - Covid) 52 433,95 $ 17 

     

  Total: (25 mars 2021) 410 119,41 $ 497 

Assemblée Générale du CBH 
Le 07 juin 2021 : 19 h 00 

Par Zoom - Inscription obligatoire 
Cette Assemblée va couvrir les années 2019 & 2020 

Session sur le Seder pascal - 16 octobre 1999 

Initiation à l’hébreu - 1991 

Bonne 
fête les 
ami(e)s 

du 
Centre 
Har’el ! 


